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Datation : ca 425-400 : ancien alphabet, mais plus aucune trace d'archaïsme. 
 
(2121B) : question du mari : 
ἐ̣ϝν οἰκ[ίαν] ; 
(2120B) : question de l'épouse : 
πὲρ ἀνδρός 
(2119A) : intitulé, gravé par le mari : 
αἴτε µ ; 
 
οἰκ[ίαν] Lhôte : οἴκ[οι] DVC 
 
– (Ferais-je bien) de quitter la maison ? 
– (La consultante interroge l'oracle) au sujet de son mari. 
– (Répondre par oui) ou non 
 
   Le sens et la disposition des trois inscriptions suggèrent qu'on est en présence d'un couple qui 
envisage une séparation à l'amiable, mais qui hésite. L'homme et la femme ont inscrit leurs 
questions sur la même face, ont plié la lamelle, et l'homme a indiqué au verso qu'ils attendent 
une réponse claire de l'oracle. 
   Curieusement, digamma intervocalique est noté, mais non le digamma initial de οἰκίαν. 
L'explication de ce phénomène doit être la suivante : même si digamma est encore noté 
occasionnellement au IVe s. en Épire, il doit être en voie d'amuïssement dès le Ve s. Dans les 
inscriptions les plus anciennes, le digamma de ἐϝῶν est étymologique, mais dans les 
inscriptions plus récentes, il doit être phonétique : il s'agit, dans ce dernier cas, d'un glide, qui 
évite l'hiatus de ἐῶν. 
 
 
 


